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RESUME

En vue d’une répartition harmonieuse des étran-
gers sur notre territoire et d’'une meilleure intégra-
tion des immigrés a la population autochtone, cer-
tains étrangers se voient désigner une commune pour
une partie de la procédure de demande d’asile. Mais
dans la pratique, 'immigré peut tourner cette me-
sure sans trop de problémes.

Un systeme de sanctions prévoit de pénaliser fi-
nanciérement les C.P.A.S. lorsqu’ils ne mettent pas
tout en ceuvre pour héberger sur leur territoire les
étrangers qui leur ont été attribués, mais il est par-
fois difficile d’assumer cette responsabilité lorsque
se posent des problemes tels que la pénurie de lo-
gements.

Les auteurs souhaitent que la loi dispose expres-
sément que l'attribution d’un étranger implique I'éta-
blissement obligatoire de celui-ci dans la commune
et ce, pour toute la durée de la procédure. lls souhai-
tent également fournir aux C.P.A.S. un instrument pour
inciter le candidat demandeur d’asile a respecter
I'établissement obligatoire, plus particuliérement en
subordonnant l'octroi d’aide a I'étranger au respect
de cette obligation.

SAMENVATTING

Met het oog op een harmonieuze spreiding van
vreemdelingen over ons land en een betere integra-
tie tussen immigranten en autochtone bevolking wor-
den sommige vreemdelingen voor een deel van de
asielaanvraagprocedure toegewezen aan een ge-
meente. Maar in de praktijk kan de immigrant zonder
veel problemen deze maatregel omzeilen.

Door een sanctiemechanisme worden OCMW'’s fi-
nancieel gestraft wanneer zij zich niet voldoende in-
zetten om de aan hen toegewezen vreemdelingen op
hun grondgebied te vestigen, maar problemen als
woningschaarste maken deze verantwoordelijkheid
soms moeilijk om dragen.

De indieners willen enerzijds uitdrukkelijk in de
wet opnemen dat de toewijzing van de vreemdeling
00k een vestigingsplicht in die gemeente inhoudt, en
dit voor de hele duur van de procedure. Zij willen
anderzijds de OCMW'’s een instrument verschaffen
om de kandidaat-asielzoeker aan te zetten de
vestigingsplicht na te leven, meer bepaald door het
toekennen van steungeld aan de vreemdeling daar-
van afhankelijk te maken.
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DEVELOPPEMENTS

MEesDAMES, MESSIEURS,

Les gouvernements qui se sont succédé se sont,
par le passé, toujours fixé, dans le cadre de la politi-
que des étrangers, un certain nombre d’objectifs vi-
sant a rendre supportable la cohabitation entre les nou-
veaux venus et la population autochtone de notre pays.
On peut considérer, au bout d’'un certain temps, que
certaines de ces mesures ont été couronnées de suc-
ces, alors que d’'autres n’'ont pas eu le résultat espéré.

L'article 54, § 1°, de la loi du 15 décembre 1980 sur
'accés au territoire, le séjour, I'établissement et I'éloi-
gnement des étrangers prévoit que le ministre, ou son
délégué, peut déterminer un lieu obligatoire d'inscrip-
tion pour certains étrangers. Ces étrangers doivent
étre attribués aux communes en tenant compte d’'une
répartition harmonieuse fondée sur les criteres fixés
par un arrété royal délibéré en Conseil des ministres.
Le plan de répartition prévoit que les communes doi-
vent accueillir des demandeurs d’asile en fonction du
nombre de leurs habitants, de leur taux de chémage,
de leur potentiel économique et d’autres parameétres
pertinents. Nous estimons que ce principe de solida-
rité, qui tient compte des moyens financiers dont la
commune dispose, constitue un bon point de départ.

En prenant cette mesure, le gouvernement enten-
dait répartir harmonieusement les étrangers entre les
communes de notre pays. Dans la pratique, cette me-
sure a toutefois souvent été contournée. Lorsque I'étran-
ger refuse lui-méme d’habiter dans la commune dési-
gnée, cette commune peut — avec les instruments
légaux dont elle dispose actuellement - difficilement
s’y opposer. Les CPAS ne sont pas habilités a mainte-
nir sur le territoire les demandeurs d’asile qui leur ont
été attribués. Il n'existe pas véritablement de sanction
contraignante, tant a I'’égard des communes désignées
que des étrangers, permettant de mettre en ceuvre le
plan de répartition. On s’est toujours référé au principe
du libre choix du domicile qui est inscrit dans la Cons-
titution.

C’est la loi du 15 juillet 1996 (Moniteur belge du 5
octobre 1996) qui a prévu la possibilité de n’accorder
l'aide sociale nécessaire aux demandeurs d'asile en
phase de recevabilité que sous la forme d'un accuell
matériel en centre d’accueil. Depuis janvier 2001, tous
les nouveaux demandeurs d’asile sont effectivement
accueillis dans un centre d’accueil, étant entendu que
cet accueil est toujours limité a la phase de recevabi-
lité.
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TOELICHTING

DAaMES EN HEREN,

In het kader van het vreemdelingenbeleid stelden de
opeenvolgende regeringen in het verleden steeds een
aantal doelstellingen op die het samenleven tussen de
nieuwkomers en onze autochtone bevolking draaglijk
moeten maken. Van deze maatregelen kan men na ver-
loop van tijd stellen dat sommige succesvol waren,
terwijl anderen dan weer niet het verhoopte succes
kenden.

Artikel 54, § 1 van de wet van 15 december 1980
betreffende de toegang tot het grondgebied, het ver-
blijf, de vesting en de verwijdering van de vreemdelin-
gen, stelt dat de minister, of diens gemachtigde, een
verplichte plaats van inschrijving kan bepalen voor be-
paalde vreemdelingen. De toewijzing van deze vreem-
delingen aan de gemeenten dient rekening te houden
met een harmonieuze spreiding volgens de criteria be-
paald bij een koninklijk besluit vastgesteld na overleg
in de Ministerraad. Het spreidingsplan bepaalt dat de
gemeenten volgens hun inwonersaantal, werkloosheid,
economische draagkracht en andere relevante para-
meters asielzoekers moeten opnemen. Wij vinden dat
dit solidariteitsprincipe, dat rekening houdt met de
draagkracht van de gemeente, een goed uitgangspunt
is.

Met deze maatregel wou de regering een harmo-
nieuze spreiding van vreemdelingen over de gemeen-
ten van ons land verkrijgen. In de praktijk werd deze
maatregel echter vaak omzeild. Wanneer de vreemde-
ling zelf niet in de aangewezen gemeente wil wonen,
kan een gemeente dit — met de huidige wettelijke in-
strumenten - moeilijk tegengaan. OCMW-besturen heb-
ben niet de bevoegdheid om de hen toegewezen asiel-
zoekers op het grondgebied te houden. Zowel voor de
toegewezen gemeenten als voor de vreemdeling be-
stond niet echt een dwingende sanctie om het
spreidingsplan uit te voeren. Steeds werd hiervoor ver-
wezen naar het grondwettelijk verankerde principe van
de vrije woonstkeuze.

Bij de wet van 15 juli 1996 (Belgisch Staatsblad, 5
oktober 1996) werd de mogelijkheid ingeschreven dat
asielzoekers tijdens de ontvankelijkheidsfase hun maat-
schappelijke dienstverlening enkel in een opvangcen-
trum konden ontvangen in de vorm van materiéle op-
vang. Vanaf januari 2001 worden alle nieuwe
asielzoekers effectief opgevangen in een opvangcen-
trum, uiteraard nog steeds met de beperking tot de
ontvankelijkheidsfase.
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Lors de la phase d’examen du bien-fondé de sa de-
mande, I'étranger est toutefois assigné a une commune,
de sorte que I'on se retrouve dans la situation qui pré-
valait auparavant, et qui était caractérisée par I'absence
de contrdle véritable du respect de la mesure précitée.

Afin de répondre a cette situation, le gouvernement
a élaboré, sous la précédente Iégislature, un méca-
nisme de sanction applicable aux CPAS en modifiant
l'article 5 de la loi du 2 avril 1965 relative a la prise en
charge des secours accordés par les centres publics
d’aide sociale (loi-programme du 24 décembre 2002,
Moniteur belge du 31 décembre 2002). Par suite de
cette modification, I'autorité fédérale ne rembourse plus
aux CPAS que la moitié de I'aide sociale qu’ils accor-
dent s'’ils ne déploient pas suffisamment d’efforts pour
héberger sur le territoire de la commune ou ils sont
établis les candidats demandeurs d’asile qui leur sont
attribués. Aux termes de l'arrété royal du 13 janvier
2003 déterminant les critéres permettant d’évaluer
guand il y a absence de mesures suffisantes d’accueil
prises par le CPAS a I'égard des étrangers qui se sont
déclarés réfugiés ou qui ont demandé a étre reconnus
en tant que tels et les modes de preuves admissibles
pour réfuter cette absence de mesures suffisantes
(Moniteur belge du 17 janvier 2003), le remboursement
auquel peut prétendre le CPAS est réduit de moitié si :

1) plus de 95 % des étrangers a qui il octroie I'aide
sociale et qui ont été attribués a sa commune en appli-
cation de l'article 54, 8 1*, de la loi du 15 décembre
1980 sur I'acces au territoire, le séjour, I'établissement
et I'éloignement des étrangers, résident sur le terri-
toire d’'une autre commune;

2) etle CPAS n'appartient pas a une commune dans
laquelle le ministre compétent ou son représentant ne
peut pas inscrire de candidats réfugiés supplémentai-
res dans le registre d’'attente, en vertu des criteres de
répartition harmonieuse visés a l'article 54, § 1°, ali-
néa 3, 2°, de la loi précitée du 15 décembre 1980;

3) et le CPAS n’a pas organisé une structure en
une initiative d’accueil locale sur la base d’'une con-
vention conclue entre I'’Agence fédérale pour I'accueil
des demandeurs d’asile en exécution de I'article 57ter,
alinéa 2, de la loi du 8 juillet 1976 organique des cen-
tres publics d’aide sociale.

Les CPAS sont tenus d’apporter la preuve gu'’ils en-
treprennent des démarches suffisantes pour loger sur
le territoire de la commune les étrangers qui leur sont
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Tijdens de gegrondheidsfase wordt de vreemdeling
echter aan een gemeente toegewezen, waardoor men
terug in de oude situatie vervalt, m.n. geen echte con-
trole op de naleving van deze maatregel.

Als antwoord op deze situatie werd in de vorige
legislatuur door de regering een sanctiemechanisme
voor de OCMW's uitgewerkt door een wijziging van het
artikel 5 van de wet van 2 april 1965 betreffende het
ten laste nemen van de steun verleend door openbare
centra voor maatschappelijk welzijn. (programmawet
van 24 december 2002, B.S. 31 december 2002) Hier-
door krijgen de OCMW'’s die onvoldoende inspannin-
gen doen om kandidaat-asielzoekers te huisvesten op
het grondgebied van hun gemeente, slechts de helft
van de door hen verleende steun terugbetaald door de
federale overheid. Volgens het betreffende koninklijk
besluit van 13 januari 2003 houdende vaststelling van
de criteria voor het evalueren van het ontbreken van
voldoende opvangmaatregelen genomen door het
0O.C.M.W. ten aanzien van vreemdelingen die zich vliuch-
teling hebben verklaard of die aangevraagd hebben om
als vluchteling te worden erkend en van de aanvaard-
bare bewijsmogelijkheden om dit ontbreken van vol-
doende maatregelen te weerleggen (Belgiche Stadblad,
17 januari 2003) komen de OCMW'’s slechts in aan-
merking voor een terugbetaling van 50 % indien :

1) meer dan 95 % van deze vreemdelingen aan wie
het maatschappelijke dienstverlening toekent en die aan
zijn gemeente werden toegewezen bij toepassing van
artikel 54, § 1, van de wet van 15 december 1980 be-
treffende de toegang tot het grondgebied, het verblijf,
de vestiging en de verwijdering van vreemdelingen, op
het grondgebied van een andere gemeente wonen;

2) en het O.C.M.W. niet behoort tot een gemeente
waarin de bevoegde Minister of zijn vertegenwoordiger
geen bijkomende kandidaat vluchtelingen in het wacht-
register mag inschrijven krachtens de criteria inzake
harmonieuze spreiding bedoeld in artikel 54, 8 1, derde
lid, 2°, van de voormelde wet van 15 december 1980;

3) enhet O.C.M.W. geen structuur als lokaal opvang-
initiatief heeft ingericht op grond van een overeenkomst
gesloten tussen het Federaal Agentschap voor de op-
vang van asielzoekers, ter uitvoering van artikel 57ter
, tweede lid, van de organieke wet van 8 juli 1976 be-
treffende de openbare centra voor maatschappelijk
welzijn.

De OCMW's dienen zelf aan te tonen dat zij vol-
doende inspanningen leveren om de het toegewezen
vreemdelingen op hun grondgebied te huisvesten. In-
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envoyés. S'ils peuvent apporter cette preuve, l'inter-
vention leur est bien entendu remboursée a 100%. Les
CPAS qui incitent les candidats demandeurs d’asile a
s’installer ailleurs, ne percoivent plus aucun rembour-
sement du pouvoir fédéral.

En raison de la pénurie générale de logements dé-
cents et abordables, cette mesure constitue une mis-
sion particulierement difficile a remplir pour les CPAS.
La recherche de logements adéquats nécessite un in-
vestissement énorme en moyens et en temps de leur
part. En outre, les CPAS ne disposent d’aucun moyen
de pression pour inciter le candidat demandeur d’'asile
a s'installer effectivement dans la commune désignée.

Notre but est de parvenir a une réelle répartition
des étrangers sur tout le territoire de la Belgique. Une
telle répartition rendra non seulement nos villes beau-
coup plus agréables, mais surtout elle favorisera éga-
lement l'intégration des étrangers dans notre société.
En effet, la concentration des étrangers a pour seul
résultat que ces populations vivent repliées sur elles-
mémes au sein de leur propre communauté, alors
gu’une politique de répartition bien réfléchie, qui tient
compte des possibilités de la commune, profite a I'in-
tégration des candidats demandeurs d’asile. Il est no-
toire que l'intégration se passe mieux lorsqu’elle per-
met a I'étranger de participer a tous les aspects
possibles de la vie sociale et lorsqu’elle s’accompa-
gne d’'une certaine répartition. Si on a la chance de
vivre, de travailler et d’aller a I'école comme tout le
monde, on s’integre beaucoup plus facilement que si
I'on vit dans un quartier ghetto et qu’on doit, par exem-
ple, fréquenter I'école du quartier fréquentée essen-
tiellement par des allochtones.

Toutes les communes, toutes les villes et tous les
CPAS doivent véritablement prendre leurs responsabi-
lités. Il y a également lieu de mener une politique de
répartition au sein des communes et des villes. Les
autorités supérieures doivent, elles aussi, prendre leurs
responsabilités afin de soutenir la politique d’accuell
locale. Dans ce cadre, il y a lieu de souligner que
FEDASIL doit avoir pour mission de veiller a une appli-
cation correcte du plan de répartition. C'est d’ailleurs
un point de vue partagé par la ministre de I'Intégration
sociale dans sa réponse a une interpellation de Mme
Lanjri (rapport de la commission de la Santé publique,
Chambre, 094, du 9 décembre 2003).

Dans ce contexte, il y a également lieu d'exploiter
de maniére optimale les initiatives d'accueil locales
(IAL). En effet, les places disponibles dans ces réseaux
d’accueil restent trop souvent inutilisées. |l est par
ailleurs nécessaire de conclure des accords obligatoi-
res avec les pouvoirs publics concernant le logement.
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dien zij dit kunnen aantonen wordt hen uiteraard de
volle 100% terugbetaald. OCMW'’s die de kandidaat-
asielzoekers aanzetten om zich elders te gaan vesti-
gen, krijgen niets meer terugbetaald door de federale
overheid.

De algemene schaarste aan betaalbare en degelijke
woningen maakt van deze maatregel een bijzonder
moeilijke opdracht voor de OCMW'’s. De OCMW'’s moe-
ten veel middelen en tijd investeren in het vinden van
geschikte woningen. Daarnaast beschikken de
OCMW'’s over geen enkel drukkingsmiddel om de kan-
didaat-asielzoeker aan te zetten om zich effectief ook
in de aangewezen gemeente te vestigen.

Wij beogen een werkelijke spreiding van de vreem-
delingen over het hele grondgebied van ons land. Niet
enkel worden hierdoor onze steden een stuk leefbaar-
der gemaakt, maar bovenal bevordert dit ook de inte-
gratie van de vreemdelingen in onze maatschappij. Een
clustering van de vreemdelingen leidt er immers enkel
toe dat mensen zich in hun eigen leefwereld en ge-
meenschap opsluiten. Terwijl een doordacht spreidings-
beleid dat rekening houdt met de draagkracht van de
gemeente, de integratie van de kandidaat-asielzoekers
ten goede komt. Het is alom geweten dat integratie
beter verloopt wanneer men kan participeren aan de
samenleving op alle mogelijke vlakken en wanneer dit
gepaard gaat met een zekere spreiding. Wanneer men
de kans krijgt om te leven, te werken en school te lo-
pen zoals iedereen, zal de integratie veel vlotter verlo-
pen dan wanneer men in een concentratiebuurt woont
en dus aangewezen is op bv. de concentratieschool uit
de buurt.

Alle gemeenten, steden en OCMW'’s moeten hun
verantwoordelijkheid echt opnemen. Ook binnen de
gemeenten en steden moet een spreidingsbeleid wor-
den gevoerd. De hogere overheden moeten hun ver-
antwoordelijkheid nemen ter ondersteuning van het lo-
kale opvangbeleid. In dit kader moet er op gewezen
worden dat het de taak van FEDASIL moet zijn om toe
te zien op een juiste toepassing van het spreidings-
plan. Dit is trouwens een stelling die ook door de mi-
nister van Maatschappelijke Integratie wordt onder-
schreven in haar antwoord op een interpellatie van
mevrouw Lanjri (verslag commissie Volksgezondheid
Kamer 094 van 9 december 2003).

Hierbij hoort tevens een optimale benutting van de
Lokale Opvang Initiatieven (LOI). Te vaak blijven be-
schikbare plaatsen in deze opvangnetwerken onbenut.
Bindende afspraken met de overheden over huisves-
ting zijn nodig.
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Les subventions du pouvoir fédéral devraient des lors
étre adaptées en fonction du codt réel pour les com-
munes, qui sont tributaires du marché du logement.

Il va de soi que la réussite d’'une politique de réparti-
tion efficace dépend en premier lieu de 'obligation, pour
le demandeur d'asile, de s'établir effectivement dans
la commune. Tant que le demandeur d’asile demeure
libre de s’établir ou bon lui semble, les efforts supplé-
mentaires consentis par la commune et le pouvoir su-
périeur seront pratiquement vains. Nous plaidons donc
pour que les demandeurs d’'asile ne puissent bénéfi-
cier du libre choix de leur domicile que lorsqu’ils ont
été reconnus en tant que tels. La limitation de la liberté
de choix du lieu de résidence — pendant la procédure
d’asile — est la conséquence évidente d’'un plan de ré-
partition cohérent. Cette mesure est en outre autori-
sée expressément par une directive européenne rela-
tive a I'accueil des demandeurs d'asile (Directive 2003/
9/CE du 27 janvier 2003, J.O. L 31/18 du 6 février 2003).
Nous tenons cependant & préciser que notre propos
est de garantir la liberté de choix du lieu de résidence
dés l'instant ou l'intéressé est reconnu comme deman-
deur d’asile.

L'aide que le demandeur d’asile recoit du CPAS au
cours de la procédure d’asile constitue un instrument
important. C’est pourquoi nous proposons de ne l'ac-
corder que si l'intéressé habite effectivement dans la
commune qui lui a été désignée. Depuis la modifica-
tion de Il'article 57ter de la loi organique du 8 juillet
1976 des centres publics d'aide sociale, il est expres-
sément inscrit dans la loi que l'aide sociale n'est pas
due par le centre lorsque I'étranger ne s’établit pas sur
le territoire de la commune qui lui a été désignée. I
faut évidemment aussi tenir compte des accords de
coopération que les communes peuvent conclure dans
le cadre de I'accueil des étrangers, conformément a
I'article 5, § 2, alinéa 4, de la loi du 2 avril 1965 relative
a la prise en charge des secours accordés par les
centres publics d'aide sociale, ceux-ci réglant I'éta-
blissement de I'étranger sur le territoire de I'une des
communes participantes. En d'autres termes, I'étran-
ger n'est pas privé de l'aide sociale s'il séjourne dans
un centre d’accueil faisant I'objet de tels accords de
coopération.

La présente proposition de loi vise donc a fournir
aux CPAS un instrument pour inciter le candidat de-
mandeur d’asile a s’établir dans la commune qui lui a
été désignée, et ce, en imposant une résidence obliga-
toire. En complétant l'article 54, § 1*, alinéa 2, de la loi
du 15 décembre 1980 sur I'acces au territoire, le sé-
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De subsidies van de federale overheid dienen dan
ook aangepast te zijn aan de werkelijke kost voor de
gemeenten, die afhankelijk is van de woonmarkt.

Uiteraard valt of staat een effectief spreidingsbeleid
in eerste instantie met de verplichting voor de asiel-
zoeker om zich ook daadwerkelijk te vestigen in de
gemeente. Zolang de asielzoeker vrij blijft om zich te
vestigen waar hij wil, zullen bijkomende inspanningen
van de gemeente en de hogere overheid weinig soe-
laas brengen. Wij pleiten er dus voor dat asielzoekers
pas vrije keuze van woonplaats krijgen wanneer ze
erkend zijn. Het inperken van de woonvrijheid — tijdens
de asielprocedure - is het evidente gevolg van een con-
sequent spreidingsplan. Bovendien wordt dit uitdruk-
kelijk toegestaan door een Europese richtlijn over op-
vang van asielzoekers (R 2003/9/EG Raad van 27
januari 2003 ; publicatieblad L 31/18 06 februari 2003).
Wij willen er toch nog op wijzen dat het de bedoeling is
de vrijheid van woonst te garanderen vanaf het mo-
ment dat de asielzoeker erkend wordt.

Een belangrijk instrument vormt de OCMW-steun die
de asielzoeker ontvangt tijdens de asielprocedure.
Daarom stellen wij voor om de OCMW-steun enkel toe
te kennen indien de betrokkene effectief woont in de
hem toegewezen gemeente. Door de wijziging van ar-
tikel 57ter van de organieke wet van 8 juli 1976 betref-
fende de openbare centra voor maatschappelijk wel-
zijn, wordt uitdrukkelijk in de wet ingeschreven dat de
maatschappelijke dienstverlening niet meer door het
centrum verschuldigd is, indien de vreemdeling zich
niet vestigt op het grondgebied van de hem toegewe-
zen gemeente. Uiteraard komen ook de samenwer-
kingsverbanden die gemeenten kunnen sluiten in het
kader van de opvang van vreemdelingen, zoals be-
paald in artikel 5, 82, vierde lid van de wet van 2 april
1965 betreffende het ten laste nemen van de steun ver-
leend door Openbare Centra voor Maatschappelijk
Welzijn, in aanmerking als ware het de vestiging van
de vreemdeling op het grondgebied van één van de
participerende gemeenten. M.a.w. de vreemdeling ver-
liest de maatschappelijke dienstverlening niet indien
hij in een opvangplaats verblijft die deel uitmaakt van
dergelijke samenwerkingsverbanden.

Dit wetsvoorstel wil dus de OCMW'’s een instrument
verschaffen om de kandidaat-asielzoeker aan te zet-
ten zich ook te vestigen in de gemeente die hem werd
toegewezen door de verplichte woonplaats op te leg-
gen. Door de aanvulling van artikel 54, § 1, tweede lid
van de wet van 15 december 1980 betreffende de toe-
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jour, I'établissement et I'éloignement des étrangers,
nous souhaitons non seulement faire en sorte que le
lieu obligatoire d’inscription implique automatiquement
I'établissement obligatoire dans la commune désignée,
mais que cette obligation soit également valable pour
toute la durée de la procédure de demande d’asile.

Cette mesure impliqgue également que les autorités
fédérales doivent cléturer plus rapidement la procé-
dure d'asile. C’est surtout la procédure devant le Con-
seil d’Etat qui retarde fortement le traitement des de-
mandes d'asile. Une adaptation de la procédure
contribuera également a humaniser la politique d'ac-
cueil.

5 février 2004
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gang tot het grondgebied, het verblijf, de vesting en de
verwijdering van de vreemdelingen, wijzen wij er niet
alleen op dat de verplichte plaats van inschrijving met-
een ook de verplichte vestiging in de aangewezen ge-
meente impliceert, maar tevens ook geldt voor de pe-
riode van de hele procedure van de asielaanvraag.

Deze maatregel houdt meteen ook in dat de federale
overheid de asielprocedure sneller moet afronden dan
nu het geval is. Vooral de procedure voor de Raad van
State zorgt voor onaanvaardbare vertragingen in de
afhandeling van asielaanvragen. Een aanpassing van
de procedure zal meteen ook bijdragen tot een mense-
lijker opvangbeleid.

5 februari 2004

Nahima LANJRI (CD&V)
Dirk CLAES (CD&V)
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PROPOSITION DE LOI

Article 1°

La présente loi regle une matiere visée a l'article 78
de la Constitution.

Art. 2

L'article 54, § 1¢, alinéa 2, de la loi du 15 décembre
1980 sur I'acces au territoire, le séjour, I'établissement
et I'éloignement des étrangers, remplacé par la loi du
18 février 2003, est complété comme suit :

«La désignation d’'un lieu obligatoire d’inscription
impliqgue également pour cet étranger I'obligation de
s’établir dans la commune concernée.».

Art. 3

Dans l'article 57ter, alinéa 1¢, de la loi du 8 juillet
1976 organique des centres publics d’aide sociale, in-
séré par la loi du 30 décembre 1992 et modifié par la
loi du 2 janvier 2001, les mots «ne s’établit pas sur le
territoire de la commune concernée, ainsi que le pres-
crit I'article 54, § 1°, alinéa 2 de cette méme loi» sont
insérés entre les mots «et I'éloignement des étrangers»
et les mots «ou I'étranger dont».

5 février 2004
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Artikel 1

Deze wet regelt een aangelegenheid als bedoeld in
artikel 78 van de Grondwet.

Art. 2

Artikel 54, § 1, tweede lid van de wet van 15 decem-
ber 1980 betreffende de toegang tot het grondgebied,
het verblijf, de vestiging en de verwijdering van vreem-
delingen, vervangen bij de wet van 18 februari 2003,
wordt aangevuld als volgt:

«De aanwijzing van de verplichte plaats van inschrij-
ving impliceert voor deze vreemdeling ook de verplichte
vestiging in de betrokken gemeente.».

Art. 3

In artikel 57ter, eerste lid van de organieke wet van
8 juli 1976 betreffende de openbare centra voor maat-
schappelijk welzijn, ingevoegd bij de wet van 30 de-
cember 1992 en gewijzigd bij de wet van 2 januari 2001
worden tussen de woorden «een verplichte plaats van
inschrijving bepaald is» en «of de vreemdeling die «de
volgende woorden ingevoegd :

«en zich niet vestigt op het grondgebied van de be-
trokken gemeente zoals voorgeschreven in artikel 54,
8 1, tweede lid van diezelfde wet».

5 februari 2004

Nahima LANJRI (CD&V)
Dirk CLAES (CD&V)
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TEXTE DE BASE

15 décembre 1980

Loi sur I'accés au territoire, le séjour, I'établisse-
ment et I'éloignement des étrangers

Art. 54

8 1. Le ministre, ou son délégué peut déterminer un
lieu obligatoire d’'inscription des étrangers :

1° qui sont entrés dans le Royaume sans satisfaire
aux conditions fixées & l'article 2 et ont demandé la
qualité de réfugié;

2° qui se sont présentés a la frontiére sans étre
porteurs des documents requis a larticle 2 et se dé-
clarent réfugiés auprés des autorités chargées du con-
tréle aux frontiéres;

3° qui ont demandé la qualité de réfugié aprés I'expi-
ration de leur autorisation de séjour;

4° qui se sont déclarés réfugiés et se sont trouvés
en un lieu déterminé, situé dans la région frontaliére ou
dans des lieux y assimilés, conformément au titre lliter
de la présente loi;

5° appartiennent aux catégories de personnes dési-
gnées par un arrété royal délibéré en Conseil des mi-
nistres dans le cadre de mesures spéciales visant la
protection temporaire de personnes;

6° qui sont autorisés a séjourner dans le Royaume
sur la base de l'article 57/30, § 1, ou de l'article 57/34.

La désignation d’un lieu obligatoire d’inscription dure
jusqu’a la décision de reconnaissance de la qualité de
réfugié ou jusqu’a ce que I'ordre de quitter le territoire
soit exécuté.

Lors de la désignation d’un lieu obligatoire d’inscrip-
tion, le ministre, ou son délégué tient compte :
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TEXTE DE BASE ADAPTE A LA PROPOSITION

15 décembre 1980

Loi sur I'acces au territoire, le séjour, I'établisse-
ment et I'éloignement des étrangers

Art. 54

§ 1. Le ministre, ou son délégué peut déterminer
un lieu obligatoire d’inscription des étrangers :

1° qui sont entrés dans le Royaume sans satisfaire
aux conditions fixées a l'article 2 et ont demandé la
qualité de réfugié;

2° qui se sont présentés a la frontiere sans étre
porteurs des documents requis a l'article 2 et se dé-
clarent réfugiés aupres des autorités chargées du con-
tréle aux frontieres;

3° qui ont demandé la qualité de réfugié apres I'expi-
ration de leur autorisation de séjour;

4° qui se sont déclarés réfugiés et se sont trouvés
en un lieu déterminé, situé dans la région frontaliére ou
dans des lieux y assimilés, conformément au titre lliter
de la présente loi;

5° appartiennent aux catégories de personnes dési-
gnées par un arrété royal délibéré en Conseil des mi-
nistres dans le cadre de mesures spéciales visant la
protection temporaire de personnes;

6° qui sont autorisés a séjourner dans le Royaume
sur la base de l'article 57/30, § 1, ou de l'article 57/34.

La désignation d'un lieu obligatoire d’inscription dure
jusqu’a la décision de reconnaissance de la qualité de
réfugié ou jusqu’a ce que I'ordre de quitter le territoire
soit exécuté. La désignation d’un lieu obligatoire
d’inscription implique également pour cet étranger
I'obligation de s’établir dans la commune concer-
née.!

Lors de la désignation d’'un lieu obligatoire d’inscrip-
tion, le ministre, ou son délégué tient compte :

1 Art. 2: ajout.
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BASISTEKST

15 december 1980

Wet betreffende de toegang tot het grondgebied,
het verblijf, de vestiging en de verwijdering van
vreemdelingen

Art. 54

8 1. De minister, of diens gemachtigde kan een ver-
plichte plaats van inschrijving bepalen voor de vreem-
delingen die:

1° het Rijk binnengekomen zijn zonder te voldoen
aan de in artikel 2 gestelde voorwaarden en die de
hoedanigheid van vluchteling hebben aangevraagd;

2° zich aan de grens hebben aangemeld zonder in
het bezit te zijn van de in artikel 2 vereiste documen-
ten en die zich vluchteling hebben verklaard bij de met
de grenscontrole belaste overheden;

3° de hoedanigheid van vluchteling hebben aange-
vraagd nadat hun machtiging om te verblijven is ver-
streken;

4° zich vluchteling hebben verklaard en zich in een
welbepaalde plaats, gelegen in het grensgebied of in
hiermee gelijkgestelde plaatsen hebben bevonden, zo-
als bepaald in titel lliter van deze wet;

5° behoren tot de categorieén van personen die bij
een in de Ministerraad overlegd koninklijk besluit wor-
den aangewezen in het kader van de bijzondere maat-
regelen tot tijdelijke bescherming van personen;

6° gemachtigd zijn tot een verblijf in het Rijk op grond
van artikel 57/30, 8 1, of artikel 57/34.

De aanwijzing van een verplichte plaats van inschrij-
ving duurt tot aan de beslissing tot erkenning van de
hoedanigheid van viuchteling of totdat het bevel om het
grondgebied te verlaten is uitgevoerd.

Bij de aanduiding van een verplichte plaats van in-
schrijving houdt de Minister, of diens gemachtigde re-
kening met :
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BASISTEKST AANGEPAST AAN HET VOORSTEL

15 december 1980

Wet betreffende de toegang tot het grondgebied,
het verblijf, de vestiging en de verwijdering van
vreemdelingen

Art. 54

§ 1. De minister, of diens gemachtigde kan een ver-
plichte plaats van inschrijving bepalen voor de vreem-
delingen die:

1° het Rijk binnengekomen zijn zonder te voldoen
aan de in artikel 2 gestelde voorwaarden en die de
hoedanigheid van vluchteling hebben aangevraagd;

2° zich aan de grens hebben aangemeld zonder in
het bezit te zijn van de in artikel 2 vereiste documen-
ten en die zich vluchteling hebben verklaard bij de met
de grenscontrole belaste overheden;

3° de hoedanigheid van vluchteling hebben aange-
vraagd nadat hun machtiging om te verblijven is ver-
streken;

4° zich vluchteling hebben verklaard en zich in een
welbepaalde plaats, gelegen in het grensgebied of in
hiermee gelijkgestelde plaatsen hebben bevonden, zo-
als bepaald in titel lliter van deze wet;

5° behoren tot de categorieén van personen die bij
een in de Ministerraad overlegd koninklijk besluit wor-
den aangewezen in het kader van de bijzondere maat-
regelen tot tijdelijke bescherming van personen.

6° gemachtigd zijn tot een verblijf in het Rijk op grond
van artikel 57/30, 8§ 1, of artikel 57/34;

De aanwijzing van een verplichte plaats van inschrij-
ving duurt tot aan de beslissing tot erkenning van de
hoedanigheid van viuchteling of totdat het bevel om het
grondgebied te verlaten is uitgevoerd. De aanwijzing
van de verplichte plaats van inschrijving impliceert
voor deze vreemdeling ook de verplichte vestiging
in de betrokken gemeente.!

Bij de aanduiding van een verplichte plaats van in-

schrijving houdt de Minister, of diens gemachtigde re-
kening met :

1 Art. 2: aanvulling.
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1° du degré d’occupation des centres d’accueil pour
demandeurs d'asile;

2° d’'une répartition harmonieuse entre les commu-
nes en vertu de criteres fixés par un arrété royal déli-
béré en Conseil des ministres.

§ 2. Dans des circonstances graves, s'il I'estime né-
cessaire pour la sauvegarde de l'ordre public ou de la
sécurité nationale, le ministre peut enjoindre a I'étran-
ger qui a demandé la qualité de réfugié de résider en
un lieu déterminé pendant que sa demande est a I'exa-
men.

Dans des circonstances exceptionnellement graves,
le ministre peut mettre I'intéresse a titre provisoire a la
disposition du Gouvernement, s'il I'estime nécessaire
a la sauvegarde de 'ordre public ou de la sécurité na-
tionale.

8 3. Le ministre ou son délégué peut désigner un
centre organisé ou agréé par I'Etat comme lieu obliga-
toire d’inscription a chaque étranger qui a fait la décla-
ration ou la demande visées aux articles 50 et 51, a
I'exception de I'étranger qui, au moment de cette dé-
claration ou demande, était admis ou autorise a I'éta-
blissement ou au séjour pour une période de plus de
trois mois.

La désignation de ce lieu obligatoire d’'inscription
prend fin lorsque l'intéressé donne suite & l'ordre de
quitter le territoire, pris conformément & I'article 51/8,
alinéa 2, ou a l'article 52, ou lorsque le Ministre ou son
délégué, ou le Commissaire général aux réfugiés et
aux apatrides ou un de ses adjoints, décident qu’'un
examen au fond de la demande d’asile s'impose.

8 juillet 1976

Loi organique des centres publics d’aide sociale

Art. 57ter

L'aide sociale n'est pas due par le centre lorsque,
de son propre chef ou obligatoirement en exécution
d’'une décision administrative, le demandeur d’'asile ou
I'étranger enjoint de s'inscrire en un lieu déterminé en
application de Il'article 54, § 1°, de la loi du 15 décem-
bre 1980 sur l'accés au territoire, le séjour, I'établisse-
ment et I'éloignement des étrangers ou I'étranger dont
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1° du degré d'occupation des centres d'accueil pour
demandeurs d’asile;

2° d’'une répartition harmonieuse entre les commu-
nes en vertu de critéres fixés par un arrété royal déli-
béré en Conseil des ministres.

§ 2. Dans des circonstances graves, s'il I'estime né-
cessaire pour la sauvegarde de 'ordre public ou de la
sécurité nationale, le ministre peut enjoindre a I'étran-
ger qui a demandé la qualité de réfugié de résider en
un lieu déterminé pendant que sa demande est a I'exa-
men.

Dans des circonstances exceptionnellement graves,
le ministre peut mettre I'intéresse a titre provisoire a la
disposition du Gouvernement, s'il 'estime nécessaire
a la sauvegarde de I'ordre public ou de la sécurité na-
tionale.

§ 3. Le ministre ou son délégué peut désigner un
centre organisé ou agréé par I'Etat comme lieu obliga-
toire d'inscription a chaque étranger qui a fait la décla-
ration ou la demande visées aux articles 50 et 51, a
I'exception de I'étranger qui, au moment de cette dé-
claration ou demande, était admis ou autorise a I'éta-
blissement ou au séjour pour une période de plus de
trois mois.

La désignation de ce lieu obligatoire d’inscription
prend fin lorsque l'intéressé donne suite a I'ordre de
quitter le territoire, pris conformément a I'article 51/8,
alinéa 2, ou a Il'article 52, ou lorsque le ministre ou son
délégué, ou le Commissaire général aux réfugiés et
aux apatrides ou un de ses adjoints, décident qu’'un
examen au fond de la demande d’asile s'impose.

8 juillet 1976

Loi organique des centres publics d’aide sociale

Art. 57ter

L'aide sociale n'est pas due par le centre lorsque,
de son propre chef ou obligatoirement en exécution
d’'une décision administrative, le demandeur d’asile ou
I'étranger enjoint de s’inscrire en un lieu déterminé en
application de l'article 54, § 1*, de la loi du 15 décem-
bre 1980 sur I'accés au territoire, le s€jour, I'établisse-
ment et I'éloignement des étrangers ne s’établit pas
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1° de bezettingsgraad van de opvangcentra voor
asielzoekers;

2° een harmonieuze spreiding over de gemeenten
volgens de criteria bepaald bij een in Ministerraad over-
legd koninklijk besluit.

§ 2. In ernstige omstandigheden, indien de minister
het nodig acht voor de handhaving van de openbare
orde of de veiligheid van het land, kan hij de vreemde-
ling die de hoedanigheid van vluchteling heeft aange-
vraagd, verplichten in een bepaalde plaats te verblij-
ven tijdens het onderzoek van zijn aanvraag.

In uitzonderlijk ernstige omstandigheden kan de mi-
nister de betrokkene voorlopig ter beschikking stellen
van de Regering indien hij het nodig acht voor de hand-
having van de openbare orde of de veiligheid van het
land.

§ 3. De minister of zijn gemachtigde kan een door de
Staat georganiseerd of erkend centrum als verplichte
plaats van inschrijving aanwijzen aan elke vreemde-
ling die de verklaring of de aanvraag bedoeld in de
artikelen 50 en 51 heeft afgelegd, met uitzondering van
de vreemdeling die op het ogenblik van die verklaring
of aanvraag was toegelaten of gemachtigd tot vesti-
ging of een verblijf van meer dan drie maanden.

De aanwijzing van die verplichte plaats van inschrij-
ving neemt een einde wanneer betrokkene het bevel
om het grondgebied te verlaten, dat overeenkomstig
artikel 51/8, tweede lid, of artikel 52 werd genomen,
heeft opgevolgd of wanneer de minister of diens ge-
machtigde, of de Commissaris-generaal voor de viuch-
telingen en de staatlozen of een van zijn adjuncten,
hebben beslist dat een onderzoek ten gronde van de
asielaanvraag noodzakelijk is.

8 juli 1976

Organieke wet betreffende de openbare centra
voor maatschappelijk welzijn

Art. 57ter

De maatschappelijke dienstverlening is niet door het
centrum verschuldigd wanneer de asielvrager of de
vreemdeling ten aanzien van wie met toepassing van
artikel 54, 8§ 1, eerste lid, van de wet van 15 december
1980 betreffende de toegang tot het grondgebied, het
verblijf, de vestiging en de verwijdering van vreemde-
lingen een verplichte plaats van inschrijving bepaald is
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1° de bezettingsgraad van de opvangcentra voor
asielzoekers;

2° een harmonieuze spreiding over de gemeenten
volgens de criteria bepaald bij een in Ministerraad over-
legd koninklijk besluit.

§ 2. In ernstige omstandigheden, indien de minister
het nodig acht voor de handhaving van de openbare
orde of de veiligheid van het land, kan hij de vreemde-
ling die de hoedanigheid van vluchteling heeft aange-
vraagd, verplichten in een bepaalde plaats te verblij-
ven tijdens het onderzoek van zijn aanvraag.

In uitzonderlijk ernstige omstandigheden kan de mi-
nister de betrokkene voorlopig ter beschikking stellen
van de Regering indien hij het nodig acht voor de hand-
having van de openbare orde of de veiligheid van het
land.

§ 3. De minister of zijn gemachtigde kan een door de
Staat georganiseerd of erkend centrum als verplichte
plaats van inschrijving aanwijzen aan elke vreemde-
ling die de verklaring of de aanvraag bedoeld in de
artikelen 50 en 51 heeft afgelegd, met uitzondering van
de vreemdeling die op het ogenblik van die verklaring
of aanvraag was toegelaten of gemachtigd tot vesti-
ging of een verblijf van meer dan drie maanden.

De aanwijzing van die verplichte plaats van inschrij-
ving neemt een einde wanneer betrokkene het bevel
om het grondgebied te verlaten, dat overeenkomstig
artikel 51/8, tweede lid, of artikel 52 werd genomen,
heeft opgevolgd of wanneer de minister of diens ge-
machtigde, of de Commissaris-generaal voor de viuch-
telingen en de staatlozen of een van zijn adjuncten,
hebben beslist dat een onderzoek ten gronde van de
asielaanvraag noodzakelijk is.

8 juli 1976

Organieke wet betreffende de openbare centra
voor maatschappelijk welzijn

Art. 57ter

De maatschappelijke dienstverlening is niet door het
centrum verschuldigd wanneer de asielvrager of de
vreemdeling ten aanzien van wie met toepassing van
artikel 54, § 1, eerste lid, van de wet van 15 december
1980 betreffende de toegang tot het grondgebied, het
verblijf, de vestiging en de verwijdering van vreemde-
lingen een verplichte plaats van inschrijving bepaald is
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la qualité de réfugié n'a pas été reconnue séjourne dans
un centre chargé par I'Etat de lui assurer l'aide néces-
saire pour mener une vie conforme a la dignité hu-
maine.

Par dérogation a l'article 57, § 1¢, le demandeur
d’'asile auquel a été désigné comme lieu obligatoire
d’inscription en application de I'article 54 dé la loi du
15 décembre 1980 sur I'acces au territoire, le séjour,
I'établissement et I'éloignement des étrangers, un centre
que I'Etat, une autre autorité ou un ou plusieurs pou-
voirs publics organise, ou un lieu ou une aide est four-
nie & la demande de I'Etat et a ses frais, ne peut obte-
nir I'aide sociale que dans ce centre ou dans ce lieu.
Cette aide sociale, dont le Roi peut fixer les modalités,
doit permettre a I'intéressé de mener une vie conforme
a la dignité humaine. Le Roi peut, pour les périodes
gu’il détermine, rendre cette disposition applicable a
d’'autres catégories de demandeurs d’asile et aux étran-
gers visés a l'article 54, § 1¢, 5°, de la loi du 15 dé-
cembre 1980 précitée.

La Croix-Rouge de Belgique, les autres autorités,
les pouvoirs publics, les personnes morales et les as-
sociations qui satisfont aux conditions fixées par le
Roi, peuvent étre chargés par le ministre qui a I'Inté-
gration sociale dans ses attributions, de dispenser I'ac-
cueil & des demandeurs d'asile, aux frais de I'Etat, se-
lon des regles fixées par contrat, sous contréle public
et sur la base d’'un cahier des charges faisant I'objet
de l'arrété royal délibéré en Conseil des Ministres. Au
début de chaque année civile, si le contrat n’est pas
dénoncé et sous réserve d'autres réglementations ou
dispositions spécifiques dans le contrat, la Croix-Rouge
ou les autres autorités, pouvoirs publics, personnes
morales et associations visés a la phrase précédente,
ont droit au paiement d’'une avance correspondant au
moins au quart du montant auquel ils ont eu droit I'an-
née précédente. Cette avance sera payée au plus tard
le 31 mars. La portée du contrat peut étre étendue a
d’autres catégories d’'étrangers.
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sur le territoire de la commune concernée, ainsi
que le prescrit I'article 54, § 1%, alinéa 2 de cette
méme loi? ou I'étranger dont la qualité de réfugié n'a
pas été reconnue séjourne dans un centre chargé par
I'Etat de lui assurer I'aide nécessaire pour mener une
vie conforme a la dignité humaine.

Par dérogation a l'article 57, § 1°, le demandeur
d’'asile auquel a été désigné comme lieu obligatoire
d’inscription en application de l'article 54 dé la loi du
15 décembre 1980 sur I'acces au territoire, le séjour,
I'établissement et I'éloignement des étrangers, un centre
que I'Etat, une autre autorité ou un ou plusieurs pou-
voirs publics organise, ou un lieu ou une aide est four-
nie & la demande de I'Etat et & ses frais, ne peut obte-
nir l'aide sociale que dans ce centre ou dans ce lieu.
Cette aide sociale, dont le Roi peut fixer les modalités,
doit permettre a I'intéressé de mener une vie conforme
a la dignité humaine. Le Roi peut, pour les périodes
gu'il détermine, rendre cette disposition applicable a
d’autres catégories de demandeurs d'asile et aux étran-
gers visés a l'article 54, § 1¢, 5°, de la loi du 15 dé-
cembre 1980 précitée.

La Croix-Rouge de Belgique, les autres autorités,
les pouvoirs publics, les personnes morales et les as-
sociations qui satisfont aux conditions fixées par le
Roi, peuvent étre chargés par le ministre qui a I'Inté-
gration sociale dans ses attributions, de dispenser I'ac-
cueil & des demandeurs d'asile, aux frais de I'Etat, se-
lon des regles fixées par contrat, sous contr6le public
et sur la base d'un cahier des charges faisant I'objet
de l'arrété royal délibéré en Conseil des Ministres. Au
début de chaque année civile, si le contrat n'est pas
dénoncé et sous réserve d'autres réglementations ou
dispositions spécifiques dans le contrat, la Croix-Rouge
ou les autres autorités, pouvoirs publics, personnes
morales et associations visés a la phrase précédente,
ont droit au paiement d’une avance correspondant au
moins au quart du montant auquel ils ont eu droit I'an-
née précédente. Cette avance sera payée au plus tard
le 31 mars. La portée du contrat peut étre étendue a
d’autres catégories d’étrangers.

2 Art. 3: insertion.
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of de vreemdeling die niet als vluchteling werd erkend,
vrijwillig of krachtens een administratieve beslissing,
verblijft in een onthaalcentrum dat door de Staat is be-
last met het verlenen van de noodzakelijke dienstver-
lening om een menswaardig leven te kunnen leiden.

In afwijking van artikel 57, § 1, kan de asielzoeker
aan wie met toepassing van artikel 54 van de wet van
15 december 1980 betreffende de toegang tot het grond-
gebied, het verblijf, de vestiging en de verwijdering van
vreemdelingen een door de Staat, een andere overheid
of één of meerdere openbare besturen georganiseerd
centrum of een plaats waar hulpverlening wordt ver-
strekt op verzoek en op kosten van de Staat, als ver-
plichte plaats van inschrijving is aangewezen, alleen
in dat centrum of op die plaats maatschappelijke dienst-
verlening verkrijgen. Deze maatschappelijke dienstver-
lening waarvan de Koning de nadere regels kan bepa-
len, moet de betrokkene in staat stellen een leven te
leiden dat beantwoordt aan de menselijke waardigheid.
De Koning kan, voor de periodes die Hij bepaalt, deze
bepaling toepasbaar maken op andere categorieén van
asielzoekers en de vreemdelingen bedoeld in artikel
54, § 1,5° van de voornoemde wet van 15 december
1980.

Het Rode Kruis van Belgié, de andere overheden,
de openbare besturen, de rechtspersonen en de vere-
nigingen die voldoen aan de voorwaarden die de Ko-
ning bepaalt, kunnen door de minister tot wiens be-
voegdheid de Maatschappelijke Integratie behoort,
ermee worden belast de opvang te verstrekken aan
asielzoekers, op kosten van de Staat en volgens de bij
overeenkomst vastgelegde regels, onder controle van
de overheid en op grond van een bestek waarover een
besluit is vastgesteld na overleg in de Ministerraad. Bij
het begin van elk kalenderjaar en indien de overeen-
komst niet is opgezegd, en behoudens andere speci-
fieke regelgevingen of bepalingen in de overeenkomst,
hebben het Rode Kruis of de in de voorgaande zin be-
doelde andere overheden, openbare besturen, rechts-
personen en verenigingen recht op de betaling van een
voorschot gelijk aan ten minste één vierde van het be-
drag waarop zij het voorgaande jaar recht hadden. Dit
voorschot wordt uitbetaald op uiterlijk 31 maart. De
draagwijdte van de overeenkomsten kan worden uitge-
breid tot andere categorieén van vreemdelingen.
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en zich niet vestigt op het grondgebied van de be-
trokken gemeente zoals voorgeschreven in artikel
54, 8§ 1, tweede lid van diezelfde wet? of de vreemde-
ling die niet als vluchteling werd erkend, vrijwillig of
krachtens een administratieve beslissing, verblijft in
een onthaalcentrum dat door de Staat is belast met het
verlenen van de noodzakelijke dienstverlening om een
menswaardig leven te kunnen leiden.

In afwijking van artikel 57, 8 1, kan de asielzoeker
aan wie met toepassing van artikel 54 van de wet van
15 december 1980 betreffende de toegang tot het grond-
gebied, het verblijf, de vestiging en de verwijdering van
vreemdelingen een door de Staat, een andere overheid
of één of meerdere openbare besturen georganiseerd
centrum of een plaats waar hulpverlening wordt ver-
strekt op verzoek en op kosten van de Staat, als ver-
plichte plaats van inschrijving is aangewezen, alleen
in dat centrum of op die plaats maatschappelijke dienst-
verlening verkrijgen. Deze maatschappelijke dienstver-
lening waarvan de Koning de nadere regels kan bepa-
len, moet de betrokkene in staat stellen een leven te
leiden dat beantwoordt aan de menselijke waardigheid.
De Koning kan, voor de periodes die Hij bepaalt, deze
bepaling toepasbaar maken op andere categorieén van
asielzoekers en de vreemdelingen bedoeld in artikel
54, § 1,5° van de voornoemde wet van 15 december
1980.

Het Rode Kruis van Belgié, de andere overheden,
de openbare besturen, de rechtspersonen en de vere-
nigingen die voldoen aan de voorwaarden die de Ko-
ning bepaalt, kunnen door de minister tot wiens be-
voegdheid de Maatschappelijke Integratie behoort,
ermee worden belast de opvang te verstrekken aan
asielzoekers, op kosten van de Staat en volgens de bij
overeenkomst vastgelegde regels, onder controle van
de overheid en op grond van een bestek waarover een
besluit is vastgesteld na overleg in de Ministerraad. Bij
het begin van elk kalenderjaar en indien de overeen-
komst niet is opgezegd, en behoudens andere speci-
fieke regelgevingen of bepalingen in de overeenkomst,
hebben het Rode Kruis of de in de voorgaande zin be-
doelde andere overheden, openbare besturen, rechts-
personen en verenigingen recht op de betaling van een
voorschot gelijk aan ten minste één vierde van het be-
drag waarop zij het voorgaande jaar recht hadden. Dit
voorschot wordt uitbetaald op uiterlijk 31 maart. De
draagwijdte van de overeenkomsten kan worden uitge-
breid tot andere categorieén van vreemdelingen.

2 Art. 3: invoeging.
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